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En sus du passif Indiqué dans cet état,

la banque est dans l'obligation de payer
annuellement t12.031 à titre de pension
aux emplo7és retirés et pour lesquels il
n'existe pas de provision spéciale à
l'actif.

G. HAGUE,
Gérant Général.

Tnos. FYsHE,
Gérant Général adjoint.

DISCOURS DU GÉRANT GÉNÉRAL
Le Président passe alors la parole à

M. Ilague, gérant général qui s'exprime
ainsi :

M. le Président, Messieurs,
Le bilan qui nous est soumis aujour-

d'hui est le premier de cette sorte qui ait
été mis devant nous depuis vingt-et-un
ans. Les circonstances d'alors, j'oe le
dire, sont encore présentes à la mémoire
de quelques-uns de ceux Ici présents et
je vous les rappelle seulement pour que
vous vous souveniez que, depuis la ré.
organisation de 1877 un'cours de pros-
périté ininterrompue a été le partage de
la banque. Durant ce temps, la Réserve
a augmenté de $400,0oo au chiffre de
13,000.J00 auquel elle était l'an dernier.

Un autre élément de calcul a mainte-
nant été Introduit à la Banque depuis
'qu'un coadjuteur a été adjoint au gé-
rant général.

Les conclusions diffèrent quelque peu
de.celles qui ont prévalu jusqu'à 'an
dernier et il en est résulté lès appro-
priations qui vous ont été soumises et
qui ont néuessité, je regrette de le dire,
unA diminution dë $400,000 à la Réserve.

Cette réduction et 1 a appropriations
proviennent d'une revge des affaires deu
la Banque remontant à plusieurs an-
nées. Quand les conditions sont ad-
verses d'une année à l'autre, comme
nous l'avons vu pendant les quatre ou
cinq années dernières, sur une superficie
aussi considérable que celle couverte
par les opérations de la banque, on
peut facilement se convaincre qu'une
différence de quelques centaines de
mille piastres peut exister dans le juge-
ment de deux personnes différentes, en
passant ces opératione en revue. C'est
préci-ément ce qui a eu lieu.
Je ne suis pas certain,personnellement,

que les éventualités futures n'aient
pas été trop libéralement escomptées.
Ln aucune façon, je ne voudrais que ma
réputation comme banquier ou celle de
nos gérants (car l'affaire les concerne
également) soit jugée finalement par ces
appropriations. Mais quelle que soit
mon opinion personnelle, j'ai acquiescé
au désir généralement mgnifesté par le
conseil pour errer - si toutefois ils ont
erré-dans le sens de larges diminutions
et avoir le bénéfice du doute.

Les directeurs ont exprimé l'espoir
qu'il pourrait y avoir des recouvre-

mente. Le temps seul montrera ei cet
espoir est bien ou mal fondé.

Une chose est clairement évidente
d'après le bilan, savoir: que la banque
est dans une position financière très
forte ayantt nin meftif inmAdiatamant

réalisable de près de 50 p. c. de son pas-
sif total et se trouvant dans la position
voulue pour augmenter fortement ses
affaires commerciales, chaque fois que
des comptes désirables et sérieux se
prés mnteront à nous.

Sa force lui permettra également de
supporter ses clients dans les temps
difficiles, s'ils ont besoin de son support
et s'ils le méritent Telle a toujours
été la politique de la banque et telle,
sans doute, elle restera toujours.

Ce que je viens de dire a trait parti-
culièrement à notre position, j'ajouterai
seulement un mot ou deux pour ce qui
concerne les affaires du pays en géné-
ral. Je n'ai pas l'intention d'ajouter
quoique ce soit à ce qu'on a si bien dit
ailleurs quant à l'apparence générale
de prospérité actuelle du pays. Nous
partageons entièrement toutes les Idées
émises à ce sujet.

Mais1appelle particulièrement votre
attention sur ce qui a été si sagement
accentué par le vice président de la
banque de Montréal, savoir: que nous
sortons seulement d'une longue période
de dépression. . Ceci est absolument
vrai et c'est à la lumière de ce fait que
je voudrais demander un simple juge-
ment sur quelques-unes des appropria-
tions qui ont été faites. Mais mainte-
nant un heureux changement s'est pro-
duit.
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